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Les âmes en ëtzat <le p£cliéi utorte1

C2 sei-ait pouir nos yeux le plus triste des spectacles,
s'il nous était donné d'emb)rasser d'un regard. dans la lu-
mnière divine, l'immense multitude des aines actuellement
en] état de péché mortel. %Si l.'on a raison, en effet, de
gémir à la vue d'un temple de DiEu dêésollecié de son culte,
que dire de tous ces temples vivants d'où le péché se plait

expulser DIEU même, pour les changer en un réceptacle
Je fangecs et d'immondices ?

Ce mnonde invisible dle l'âme, ravagé à l'aurore des
temps par le péché d'origine, l'Homme- iEu l'avait res-
tauré dans le sang de son Coeur et en avait fait un vrai
ciel. Pourquoi faut-il que le péché miortel le transforme
en une sorte d'enfer, au centre duquel il érige uit second
calvaire pour -y clouer de nouveau JÉsLis à la croix, et
rendre ainsi stérile, autant qu'il est en lui, l'effusion su r-
abondante dii sanc aldivini?

Elle n'est pas seulement blessée, l'âme gravement cou-
pable -elle est morte, car elle a perdu DiEu, sa véritable
vie. Ne serons-nous donc pas touchés des plaintes doulou-
reuises (lu CSuî.r de JÉsus, '- qui a tant aimé les hlommnes,"
qui a tant fait et tant souffert pour chacune de ces âmes
mor-tes à Dîmnu, et qui ne cesse de lutter mystérieusement
encore sur l'autel en leur faveur, afin de les s-)ustraire à
ce tyran de mort?

En présence des sociétés maçonniques et de l'eng,,reniage
maudit de leurs degrés ou de leurs grades, qu'il nous soit
permiis de signaler notre sainte Ligue comme offrant au


